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de la reine des langues modernes , et l’on se
tromperait bien lourdement si l ’on croyait que
nos nouveaux grammairiens dispensent de lire
leurs prédécesseurs : si cette note n ’était déjà
trop longue , il me serait aisé dç prouver avec
évidence que le citoyen Didol ne saurait rendre
un plus grand service à la grande nation qu

’en,
formant et en exécutant une pareille entreprise

Sur l ’Abbé D ES F ON T A IN ES.
Peu d’auteurs ont écrit avec plus d’élégance,
Peu de littérateurs ont été plus savans,
Et Delille lui seul , ce Maron de la France,
Du Maron des Romains a mieux rendu le sens.

Sur le Chancelier d ’AguessæA u.
Tout est vrai , tout est beau,

Tout est profond , tout est sublime,
Mais tout sent trop la lime

Dans les œuvres de à ’Aguesseau.

Sur COCHIN.

Qui sut défendre mieux la veuve et l ’
orphelin?

Qui conta mieux un fait ? Qui mit plus d’éloquence
Dans le triste jatgon de la jurisprudence?
Qui plaida jamais mieux que l’immortel Cochinx
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